
 
Une visite de Monsieur Nicolas Sarkozy, Président de la République, de Xavier Darcos, Ministre de l’Education 

Nationale et Richard Descoings, directeur de Sciences-Po Paris, dans une ville de « banlieue », ça donne quoi ? Un 
déploiement excessif des forces de l’ordre et de policiers en civils, totalement visibles.  

Se sent-on mal à l’aise en banlieue, Monsieur le Président ? 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Et que propose Monsieur le Président pour « sauver » l’éducation? 

 

« Faire des lycées des lieux de vie que les lycéens s'approprient est une idée sur laquelle Xavier Darcos 
travaille depuis longtemps », a-t-on indiqué mercredi au ministère de l'Education nationale. 

 

« Il faut qu'on accepte cette idée que le lycée doit être ouvert en dehors des strictes heures de cours. Ce 
n’est pas normal que quatre mois de l'année en comptant les vacances, ou cinq mois, ça soit fermé. Ce n’est 

pas normal que le week-end, ça soit fermé » 
 
Ce qui serait bon à savoir c’est qui viendrait ouvrir, surveiller, aider les élèves pendant les vacances d’été, les 
vacances de noël, de la toussaint… les week-ends ? Va-t-on enfin créer de nouveaux emplois et embaucher 
des surveillants, des aides scolaires, des professeurs de sports, des prestataires ou des intermittents (atelier 
théâtre, cinéclub, photographie) ? Ou alors ce sont les professeurs, déjà peut payés, surchargés de 
responsabilités, qui vont être à la charge de cette nouvelle trouvaille de Monsieur Sarkozy? Ce travail sera-t-il 
du bénévolat ou alors sera-t-il rémunéré ? Et les 35h, les congés payés, est ce que Monsieur le Président s’en 
souvient ? Est-ce-que ça lui dit quelque chose ? 
 

« On fait aimer son lycée en permettant aux jeunes de se l'approprier ». 
 

Les élèves doivent pouvoir aller au lycée quand ils veulent, par exemple pour : « faire tourner le cinéclub, la 
salle de spectacles ou les équipements sportifs. Que ce soient les lycéens qui gèrent les équipements 
sportifs, ça leur apprendra un peu à être des adultes et à respecter les équipements dont ils auront la 

gestion ». 
 

Quelle belle vision de la jeunesse Monsieur le Président ; heureusement que vous leur faites confiance et que 
vous ne les infantilisez pas. De tels propos auraient-ils été tenus devant les lycéens de Molière, de 
Richelieu… ? Pourquoi parler de respect, quand on favorise certains lycées au détriment d’autres. Quand 
certains lycées ont de belles tables, de beaux tapis de gymnastiques, des vestiaires sans fuites…  et que 
d’autres se retrouvent avec un bricolage répétitif ? Pourquoi parler de respect quand vous-même vous 
stigmatisez les jeunes, la population de banlieues ? 
 

Pourquoi cette visite ? 
 

Le projet de réforme de Monsieur Xavier Darcos ayant été retiré, Richard Descoings se trouva chargé en janvier 
2009, par le président de la République, d’une mission de concertation. Un premier rapport a été rendu à l’Elysée 
le 02 juin 2009. Mercredi 10 juin, ce dernier devait assister à une réunion de travail des personnels.  
Toutes les réformes ayant été proposées pour « sauver » l’Education Nationale, jusque maintenant, ne se résume 
qu’à instaurer une logique ultra libérale, qui va à l’encontre des idées fondamentales de l’Education Nationale. 
Il est révoltant de voir les nouvelles dispositions que Nicolas Sarkozy va tenter d’imposer aux lycées en sachant 
qu’elles se retrouvent en totales contradictions avec les réformes que le gouvernement désirent tant instaurer 
dans l’Education Nationale. Ou alors est ce tout bonnement bien réfléchi ? Monsieur Le président rêverait il 
d’une nouvelle société esclavagiste ? 
 



De plus, pour permettre aux lycéens de s’occuper de leur cinéclub, de 
leur salle de spectacles… il ne faudrait-il pas arrêter de baisser les 
subventions faites aux lycées ? La réforme Darcos ne parlait-elle pas de 
réduire l’argent donné par l’état à l’Education Nationale ? Elle ne 
désirait par privatiser les lycées, créer leur autonomie ? Cette réforme 
ne mettait-elle pas non plus atteinte aux différentes options telles que 
le théâtre, l’histoire de l’art, le cinéma, la photographie… ? Avez-vous 
donc décidé de rejeter la réforme Darcos, les réformes ultras libérales ? 
Avez-vous donc décidé de ne plus engraisser les actionnaires, les 
banques et de verser plus d’argent, dépense plus utile, initiative plus 
humaine, dans l’Education Nationale ? 
 

Il faut « donner un droit de participation » aux élèves, « plutôt que 
d'infantiliser en ne donnant le choix qu'entre la soumission et la 

rébellion ». 
 

Mais cela fait des années que certains reprochent à l’Education de ne 
pas être objectives et de ne tenir qu’un discours libéral (la place du 
communisme dans l’histoire, par exemple, celle de l’Algérie, aussi). Cela 
fait des années, que nous le MJCF avec le PCF, nous nous bâtons pour 
que le lycéen ait le droit de prendre une part active dans la vie de son 
lycée ; que nous nous bâtons pour avoir « un droit de participation ». 
 
Comment peut-on travailler à cette vision des lycées quand on créer des 
réformes qui stipule, par exemple : suppression de poste, supprimer 
l’histoire, la géographie et la philosophie des matières générales et 
privatisation des lycées et donc leur autonomie financière ? 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

POUR NOUS CONTACTER, POUR ADHERER, OU POUR ASSOUVIR VOTRE CURIOSITE, CONTACTEZ NOUS AU : 

 

 

 

 Qu’en dit JACQUES 
BOURGOIN, professeur 

de mathématiques 
dans cet 

établissement, et 
maire PCF de 

Gennevilliers ? 
 

"J'ai fait part au président 
que l'une des grandes 

craintes des élus locaux, 
c'est qu'il y ait bien une 

adéquation entre la 
formation technique et le 

maintien de l'activité 
industrielle dans le pays" 

 
"Notre souci principal, c'est 
que ce lycée ait des moyens 

pour ne pas reproduire la 
société telle qu'elle est, 
mais pour donner aux 
jeunes des quartiers 

populaires une chance de 
réussir" 

 
 

Nous voulons : 
- Un lycée juste et sans aucune dévalorisation, sans 

aucun favoritisme. 
- Des moyens d’enseignements et de loisirs identiques 

et de qualités dans tous les lycées de France. 
- Plus de droits et de pouvoir pour chaque professeur, 

CPE, personnel BIATOS, parent d’élève, et surtout 
lycéen qui le souhaite dans la politique de son 
établissement. 

- Créer et développer  toutes les options comme le 
théâtre, l’atelier cinéma, l’atelier photo… 

- La possibilité financière et statutaire de créer des 
organes s’attachant à l’établissement : journal du 
lycée, foyer des lycéens, troupe de théâtre du lycée… 
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